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Le flot des réactions à l'attentat de la rue Copernic ne se tarit pas.Nous retenons aujourd'hui celles d'un juif 
originaire d'Algérie, Simon E.I. Hazziza, qui dit son sentiment d'avoir été, en quelque sorte, lâché une seconde 
fois par la France. De René Dumont, qui rappelle que le racisme antisémite n'est pas, tant s'en faut, le seul.De 
Jacques Ellul, protestant, pour qui l'antisémitisme est alimenté par l'antisionisme. Nous donnons, d'autre part, la 
parole à Michel Calef et à Jacques Trémolet de Villers, qui répliquent avec vivacité à l'article dans lequel Michel 
Marmin, directeur d'Éléments, associait " les enfants d'Athènes et de Jérusalem "(le Monde du 8 octobre). 
 
  
La valse des plaintes joue son air tendre et langoureux : ici Louis Pauwels attaque en diffamation Jean Pierre - 
Bloch, président de la LICRA ; là, le GRECE poursuit Bernard-Henri Lévy ; dans le Matin Jean-Claude Valla 
(erreur de Michel Calef l’article est de Bernard-Henri Lévy) publie un retentissant article pour dire son 
indignation de l'attentat de la rue Copernic, tandis que Michel Marmin, dans le Monde, appelle à la rescousse " 
Les enfants d'Athènes et de Jérusalem"... Il n'est pas de jour qui ne voie ces messieurs du Figaro-Magazine ou 
du GRECE s'épancher en lamentations indignées : Nous ! que pouvons-nous avoir de commun avec tous ces 
poseurs de bombes et autres excités du brassard rouge et noir ? 
 
Démentez, démentez ! Il en restera toujours quelque chose, chantent-ils tous. Mais il vient un moment où 
l'impudeur touche à ses limites et où sacrifier aux mânes communes des martyrs païens et juifs atteint au ridicule 
sinon au scandale ! Qu'un vrai Figaro enfin rase tous ces messieurs et rende leurs précautions inutiles ! Si l'on 
reconnaît à tous ces gens de la nouvelle droite qu'ils n'ont nullement déposé de bombe ni assassiné qui que ce 
soit, qu'ils aient cependant la pudeur du silence et du respect vis-à-vis d'un climat qu'ils ont contribué à créer, 
car, à en faire trop, on pourrait leur rappeler le poids des mots. 
 
Qui faut-il croire, en effet, de M. Alain de Benoist qui clame à propos de la FANE : " Les positions de ce groupe 
sont à l'opposé des miennes " ou de M. Frederiksen qui dit : " Nous nous reconnaissons dans les écrits d'Alain de 
Benoist " ? 
 
Le Monde va jusqu'à écrire qu'une des causes de la résurgence du néo-nazisme " est incontestablement liée au 
regain idéologique suscité en France par les animateurs de la nouvelle droite... " 
Quelle différence y a-t-il entre ce texte de Notre Europe, journal de la FANE : " Nous dénonçons les ennemis de 
la culture blanche que sont les courants sémites, les invasions des autres races qui conduisent à une 
dégénérescence de notre civilisation ", et celui que publiait Europe Action au moment où Alain de Benoist y 
collaborait : " Le dualisme irano-sémite tel un poison subtil s'est infiltré dans le corps européen... La propagande 
universaliste sape la vitalité du monde blanc. " 
 
Quelle différence y a-t-il, sinon de vocabulaire, entre ce que proclament les groupes extrémistes et cette 
définition du fascisme dans le Dictionnaire du militant d'Europe-Action : " Révolte de la génération du feu et de 
la jeunesse contre une société sclérosée... Aspiration à un style de vie exaltant les vertus de l'énergie " ? 
Europe-Action n'est plus. Soit. Alors ouvrons la revue Nouvelle École, où l'image d'un prétendu combat commun 
" des païens et des juifs contre l'Église " en prend un sérieux coup lorsqu'on lit : " L'esprit de tolérance propre 
aux Occidentaux leur a été fatal face aux juifs qui leur infiltraient des germes de mentalité orientale. " 
Doit-on supposer que seuls les événements de la rue Copernic ont provoqué le glissement de cette opinion 
d'Alain de Benoist : " C'est seulement avec le judéo-christianisme que le totalitarisme fait son apparition dans 
l'histoire " vers la seule mise en accusation de l'Église chrétienne ? 
 
Quant à " la société marchande " " made in U.S.A. " dont nous parle Michel Marmin, n'oublions pas que, pour 
ses amis du GRECE, elle équivaut à la société totalitaire des pays de l'Est, puisque Bruno Mégret s'écrie au 
colloque du Club de l'Horloge : " La même idéologie favorise à l'Occident l'anarchie et à l'Est le totalitarisme. " 
Or d'où vient cette idéologie totalitaire pour Alain de Benoist : " L'idéologie totalitaire, le socialisme, la dictature 
du prolétariat, devient du paupérisme des prophètes. " 
Que nous sachions à ce jour, les prophètes font plus partie du patrimoine juif que les dieux de l'Olympe ! 
Je pourrais continuer ainsi longtemps si je feuilletais seulement mon épais dossier sur la nouvelle droite et ses 
visages... 
 
Allons, messieurs, un peu de discrétion, sinon, a force d'en faire trop, vous finirez par nous faire croire que vous 
avez effectivement quelque chose à vous faire pardonner... Et puis... vous semblez oublier vos propres directives 



: " Il nous faut être prudent dans le vocabulaire employé, en particulier, il est nécessaire d'abandonner une 
phraséologie périmée... " Suivez donc vos propres conseils de prudence : taisez-vous, et ne nous imposez pas, en 
outre, de risibles erreurs historiques dans la mesure où c'est sans doute ce que l'Église avait de plus " païen " en 
elle qui l'a poussée à cette partie de son histoire qui s'appelle antijudaïsme, et dont Jean XXIII avait si bien su 
définir le poids. 
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